FRISETTES

Un poete

A des frisettes

Disait parfois Jean Cocteau
Qui adorait se faire beau

Sur sa téte

Point de frisettes

Alexandre son coiffeur trop*
Fabriquait sa téte a mots

Comme ma téte

A des frisettes

Il me plairait que mes mots
Finissent tels ceux de Cocteau

Mais poetes

Sans nos frisettes

Ont écrit des vers géniaux

Les boucles sont donc placebo*
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*Coiffeur trop : coiffeur excellent. Jean Cocteaurendait chez
le maitre-coiffeur Alexandre de Paris, de son viam Louis
Alexandre, qui inventa la haute coiffure et quintide décéder
a Saint Tropez, sa ville natale.

*Placebo : substance inactive



